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La vision

Proposition de GALL(2004) sur le spectre d’action de la suppression de la mélatonine









Les grandeurs

• Le Lumen : Unité de flux lumineux

• Le Candela : Unité d’intensité lumineuse

• Le Lux : Unité d’éclairement (le flux reçu par unité de surface)

• Le Candela par m2 : Unité de luminance

• La température de couleur en °Kelvin

• IRC l’indice de rendu des couleurs

• L’efficacité lumineuse en Lm/W

• UGR : taux unifié de luminance d’inconfort direct et indirect

• Contraste : rapport de luminance entre le fond et l’objet 



Le système d’éclairage 

Un système d’éclairage c’est :

� Une source
� Un luminaire
� Des auxiliaires d’alimentation

� Un système de gestion

3

� Un système de gestion



· Les lampes doivent avoir des caractéristiques adaptées aux exigences 
particulières des diverses utilisations. Les caractéristiques essentielles qui 
déterminent le choix des lampes sont :

- La température de couleur

- Le rendu des couleurs

Les sources

- La durée de vie

- Le flux lumineux

- L ’efficacité lumineuse

- Le culot 

- La position de fonctionnement

- Les variations de ses caractéristiques



Efficacité lumineuse des différentes sources en lm/ W



Incandescence : 2% de l’énergie consommée est 
transformée en lumière

Halogène : moins de 5% de l’énergie consommée est 
transformée en lumière

Fluo -compact : moins 10 % de l’énergie consommée est Fluo -compact : moins 10 % de l’énergie consommée est 
transformée en lumière

Fluorescence : 15 % de l’énergie consommée est 
transformée en lumière



LES SOURCES

· Le rendu des couleurs

Le spectre d’émission de la source est
très important. L’IRC et la température
de couleur, mais aussi l’utilisation
correcte de filtres colorés peuvent être
déterminées à partir de ce spectre.



LES SOURCES

· La Température de couleur
« A chaque température de couleur correspond un niveau
d ’éclairement maximal ainsi qu ’un niveau minimal entre
lesquels on peut qualifier la lumière d ’agréable » ( Kruithoff )



Le Luminaire

Données électriques et mécaniques

Rendement : Rapport du flux lumineux
total émis par le luminaire à la somme
des flux des lampes

Classe : Caractérise la répartition
lumineuse de certains luminaires.
Définie dans la NF C 71-121



Les Auxiliaires d’Alimentation

� transformateur (ferro-magnétique ou électronique)
� ballast   (ferro-magnétique ou électronique)
� amorceur (ou starter)
� condensateur 
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Icandescence
Halogènes
Halogènes BT
Transformateur Ferro-Magnétique X
Transformateur Electronique X
Fluorescence

Les Auxiliaires d’Alimentation

Fluorescence
T8/TCL/TCS/TCD/TCT/TCDD/Miniatures (Ballast ferro-Magnétique) X X X
T8/TCL/TCS/TCD/TCT/TCDD/Miniatures (Ballast Electronique) X
T5 HE/HO X
Décharge
Mixte
Mercure X X
Sodium HP (Ballast Ferro-Magnétique) X X X
Sodium HP (Ballast Electronique) X
Sodium BP X X
Iodures Métalliques (Ballast Ferro-Magnétique) X X X
Iodures Métalliques (Ballast Electronique) X
LED's X



Classification des ballasts fluorescents



Sont exclus de la directive
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· Les ballasts qui sont intégrés dans les 
lampes

· Les ballasts qui sont conçus pour être 
montés sur des meubles

· Les ballasts destinés à être exportés 
hors de la CEE





Avantages :
· Allumage franc et instantané de la lampe ( 0,5 s )
· Amélioration de la durée de vie de la lampe ( + 50%  )
· Le flux lumineux de la lampe décroît moins rapideme nt
· Diminution du coût de maintenance
· Amélioration du facteur de puissance (cos phi 0,98 )
· Diminution des pertes internes, donc de la consomma tion d ’électricité, et 
du dégagement de chaleur
· Pas de transmission de perturbations électriques

Les ballasts électroniques

· Pas de transmission de perturbations électriques
· Puissance absorbée constante, donc flux de lampe co nstant
· Pas d’effets stroboscopiques
· Pas de starter extérieur ni de condensateur donc éc onomie de câblage
· Poids et encombrement réduits
· Possibilité de gradation et de gestion
· Sécurité,coupure automatique du circuit en fin de v ie des lampes
· conforme aux exigences de la directive  2000/55
· Économie d ’énergie minimum 25%



Répartition des consommations

Commerces        : 8 TWh
Eclairage public : 5 TWh
Industrie             : 5 TWh
Bureaux              : 5 TWh
Enseignement    : 1 TWh

1 terawatt = 1000 000 000 de Kilowatts

Répartition des puissances dans un bureau



SYSTEMES 
DE GESTION 
EN RESEAU

LA LUMIERE 

LA LUMIERE FLEXIBLE ET 
PROGRAMMEE POUR 

CHAQUE USAGE

Pyramide des solutions

BALLASTS 
ELECTRONIQUES

SYSTEMES DE 
GESTION

DIMINUER LA 
PUISSANCE 
INSTALLEE

LA LUMIERE 
QU’IL FAUT 

QUAND IL LE FAUT



EXEMPLE PUISSANCE SURFACIQUE BUREAU 15 m²

2 X 
55w

NOMBRE

3

PW 
unitaire

116 W

PW totale

348 W

E Lux

460 lux

W / m²

23

4 X 
18w

3 X 
14w

3

3

90 W

52 W

270 W

156 W

510 lux

480 lux

18

10



Les systèmes de gestion



Le projet de gestion d’éclairage

� Une étude d’éclairage faite en conformité avec La n orme EN 12464-1
Généralement utilisation des logiciels Dialux ou Re lux

� Choix du système de gestion le mieux adapté en fonc tion de :
Type de local
Type d’activité
Objectifs et services attendusObjectifs et services attendus
Apport de lumière naturelle suffisant ou pas
Supervision ou non
Immeuble neuf ou réfection
Coût d’investissement et de gestion
Gestionnaire qualifié ou pas
Mise en service nécessitant des personnes qualifiée s ou pas 



Système de gestion d’éclairage

4 Fonctions de base

� Allumage / extinction
� Gradation manuelle bouton poussoir ou télécommande infrarouge
� Détection de présence
� Cellule photoélectrique pour la prise en compte de la lumière naturelle

5 Fonctions complémentaires (systèmes en réseau)

� Création ou modification de groupes (zonage)
� Création ou modification de scénarii
� Action sur des périphériques (création d’ambiances)
� Télésurveillance
� Interconnection avec un réseau de GTB



Gestion de l’éclairage intérieur, segmentation du m arché

3ème niveau
Systèmes de gestion d’éclairage et d’ambiances non centralisés

4ème niveau
Systèmes de gestion d’éclairage centralisés

.

5 ème niveau

GTB
.

Systèmes

Systèmes
en réseau

2ème niveau
Systèmes de gestion d’éclairage simples et non cent ralisés

1er niveau
Luminaires avec systèmes intégrés Luminaires

autonomes

Systèmes
autonomes



Télécommande

· Signal infrarouge numérique codé  émis par une télé commande et reçu par un 
récepteur situé dans la même pièce

· Réaliser des commandes locales a distance sans avoi r à passer de câbles
· Avoir des commandes sur les postes de travail

· FONCTIONS DE COMMANDE (pour l’usager)
· Allumage , extinction , gradation , rappel d’ambian ces préprogrammées

· FONCTIONS DE REGLAGE (pour l’installateur ou l’expl oitant)· FONCTIONS DE REGLAGE (pour l’installateur ou l’expl oitant)
· Adresses, modes , calibrage etc…

· Traverse les vitrages (infrarouge) mais pas les clo isons opaques
· Toujours associé à un système des codage via des ad resses de groupes ou de 

canal pour éviter les interférences quand plusieurs  équipement cohabitent
· Limitations de fonctionnement dues

· A la sensibilité des récepteurs (angle d’ouverture – distance)
· A la puissance des télécommande et à leur angle d’é mission (directif ou 

non directif)
· Distance de commande limitée (5 à 10m)



DETECTION DE PRESENCE

· Détecteurs de mouvements infrarouges passifs associ és à une temporisation afin de
· Maintenir un local occupé éclairé
· Éteindre l’éclairage lors que le local n’est plus o ccupé

· On utilise aussi le terme de détecteur de mouvement
· Placé dans un boîtier « industriel » destiné à être in stallé 

· encastré dans les plafond
· En applique murale
· A l’extérieur du bâtiment

· Toujours associé à un système optique dont dépend l a plage de détection
· Projection circulaire ou rectangulaire au sol si le  détecteur est placé au plafond
· 5°, 30°, 60°, 90°, 180°, 270°- avec des portées vari ant de 5 à 25m pour des 

détecteurs installés en applique muraledétecteurs installés en applique murale
· Sensible aux masses d’air en mouvement (locaux clim atisés)
· Détecte au travers des vitrages (infrarouge)
· Peuvent être munis de caches pour limiter la plage de détection



CELLULE PHOTOELECTRIQUE

· Mesure la quantité de lumière
· soit réfléchie par une surface comme le sol d’un lo cal si la cellule est placée au 

plafond ou reçue sur la fenêtre
· Soit réfléchie par la voûte céleste cas des cellule s extérieures

· Cellule photo-sensible (cadmium free) placée dans u n boîtier « industriel » destiné a 
être installé être installé 

· encastré dans les plafonds
· En applique murale
· A l’extérieur du bâtiment

· La cellule génère un signal électrique interprété p ar le module de contrôle qui 
commande les luminaires

· La sensibilité est généralement réglable pour calib rer la mesure selon le local.
· Certaines cellules pilotent directement les ballast s ou gradateurs grâce à un signal 

directement compatible DSI ou DALI
· Des optiques ou des caches sont parfois adaptés pou r répondre aux contraintes 

d’installation (hauteur par exemple)



Cellule photoélectrique



Capteur multifonctionnel

· Cellule photo-électrique
· Détecteur de mouvement
· Récepteur infrarouges pour commande sans fil



LUMINAIRES INTELLIGENTS

· Luminaire avec détection de présence intégrée
· Luminaire avec cellule photoélectrique intégrée
· Luminaire avec capteur combiné –luminosité et présence
· Luminaire avec tri-capteur



Système avec cellule multifonctions

Schéma de principe



Gradation manuelle + Détection de présence

Schéma de principe



Gradation par télécommande

Schéma de principe



Gradation manuelle + Détection de présence + Cellul e 
photoélectrique

Schéma de principe



Gradation manuelle + Cellule photoélectrique
Installation industrielle

Schéma de principe



Concept d’ambiance

· Le besoin de lumière est variable selon les individ us
· Plus ou moins intense 
· Lumière plus ou moins chaude

· Les enquêtes montrent que
· l’âge 
· l’acuité visuelle 
· le port de corrections optiques· le port de corrections optiques
· La nature du travail
· L’état de fatigue
· L’état de stress
· L’état de santé

sont des facteurs qui modifient ce besoin 
· Mais aussi a tâche visuelle de chacun est variable dans la journée



Exemple d’application : salle de séminaire



Exemple d’application : Boutique

� Eclairage de jour
� Eclairage de crépuscule
� Eclairage de nuit
� Mise en valeur d’un endroit
spécifiquespécifique
� Nettoyage
� Vitrine
� animation spécifique
� Ouvert/fermé
� Etc …



Système DALI
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Système en réseau supervisé
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Gestion des Bâtiments Intelligents



+25

-20% -30% -40% -50%

Comparatif économie d’énergie

Ferromagnétique                   Electronique Electronique avec variation
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� Conseils : Choix des composants performants
(Sources, luminaires,auxiliaires d’alimentation)

Les moyens pour aller vers l’économie d’énergie

� Incitations :

� Contraintes : Directive ballasts/Réglementation the rmique/   
norme d’éclairagisme EN 12464-1 

CEE

HPE/THPE 2005



Certification « NF Bâtiments tertiaires Démarche HQE »



But : Réduire notre consommation d’énergie

de 54 Milliards de Kilowatts !                                d’ici 2009

Acteurs soumis à obligation : Les fournisseurs d’énergie (dénommés Les obligés).

3 voies possibles 
•Actions menées pour obtenir des certificats 
•Rachat de certificats à d’autres acteurs

Eclairage et Environnement - Certificats d’économie d’énergie 

•Rachat de certificats à d’autres acteurs
•Pénalité libératoire (en dernier recours) de 2c€/kWh

Les certificats : opérations ayant pour objectif des économies d’énergie standardisées

Ces opérations types pré-définies ont été définies par l’ATEE (Association Technique Energie 
Environement) , vec le concours de l’ADEME et du Syndicat de l’éclairage : elles prédéfinissent un 
montant de kWh « CUMAC » 

Nota : Les utilisateurs « non obligés ») pourront revendre aux opérateurs leurs CEE  (env.0,01€/KWh)





LA NORME EUROPEENNE NF EN 12464-1

· L’éclairement

- La norme présente ses exigences sous forme de tableau du type ci-après :



Les contraintes Réglementaires

� �(�Q�H�U�J�\���H�I�I�L�F�L�H�Q�F�\���O�D�E�H�O�O�L�Q�J���R�I���O�D�P�S�V���D�Q�G���E�D�O�O�D�V�W�V���(�Q�H�U�J�\���H�I�I�L�F�L�H�Q�F�\���O�D�E�H�O�O�L�Q�J���R�I���O�D�P�S�V���D�Q�G���E�D�O�O�D�V�W�V���(�Q�H�U�J�\���H�I�I�L�F�L�H�Q�F�\���O�D�E�H�O�O�L�Q�J���R�I���O�D�P�S�V���D�Q�G���E�D�O�O�D�V�W�V���(�Q�H�U�J�\���H�I�I�L�F�L�H�Q�F�\���O�D�E�H�O�O�L�Q�J���R�I���O�D�P�S�V���D�Q�G���E�D�O�O�D�V�W�V���¦�¦�¦�¦ �(�/�3�(�/�3�(�/�3�(�/�3 �'�'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �(�Q�H�U�J�\���S�H�U�I�R�U�P�D�Q�F�H���R�I���%�X�L�O�G�L�Q�J�V���(�Q�H�U�J�\���S�H�U�I�R�U�P�D�Q�F�H���R�I���%�X�L�O�G�L�Q�J�V���(�Q�H�U�J�\���S�H�U�I�R�U�P�D�Q�F�H���R�I���%�X�L�O�G�L�Q�J�V���(�Q�H�U�J�\���S�H�U�I�R�U�P�D�Q�F�H���R�I���%�X�L�O�G�L�Q�J�V���¦�¦�¦�¦ �(�3�%�(�3�%�(�3�%�(�3�% �'�'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���¦�¦�¦�¦ �(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H� �(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���(�Q�H�U�J�\���6�H�U�Y�L�F�H�V���D�Q�G���(�I�I�L�F�D�F�\���¦�¦�¦�¦ �(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H�(�6�(���'�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �(�Q�H�U�J�\���X�V�H���S�U�R�G�X�F�W�V���(�Q�H�U�J�\���X�V�H���S�U�R�G�X�F�W�V���(�Q�H�U�J�\���X�V�H���S�U�R�G�X�F�W�V���(�Q�H�U�J�\���X�V�H���S�U�R�G�X�F�W�V���¦�¦�¦�¦ �(�X�3�(�X�3�(�X�3�(�X�3 �'�'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �:�D�V�W�H���R�I���H�O�H�F�W�U�L�F�D�O���D�Q�G���H�O�H�F�W�U�R�Q�L�F���H�T�X�L�S�P�H�Q�W���:�D�V�W�H���R�I���H�O�H�F�W�U�L�F�D�O���D�Q�G���H�O�H�F�W�U�R�Q�L�F���H�T�X�L�S�P�H�Q�W���:�D�V�W�H���R�I���H�O�H�F�W�U�L�F�D�O���D�Q�G���H�O�H�F�W�U�R�Q�L�F���H�T�X�L�S�P�H�Q�W���:�D�V�W�H���R�I���H�O�H�F�W�U�L�F�D�O���D�Q�G���H�O�H�F�W�U�R�Q�L�F���H�T�X�L�S�P�H�Q�W���¦�¦�¦�¦ �:�(�(�(�:�(�(�(�:�(�(�(�:�(�(�( �' �'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �5�H�V�W�U�L�F�W�L�R�Q���R�I���K�D�]�D�U�G�R�X�V���V�X�E�V�W�D�Q�F�H�V���5�H�V�W�U�L�F�W�L�R�Q���R�I���K�D�]�D�U�G�R�X�V���V�X�E�V�W�D�Q�F�H�V���5�H�V�W�U�L�F�W�L�R�Q���R�I���K�D�]�D�U�G�R�X�V���V�X�E�V�W�D�Q�F�H�V���5�H�V�W�U�L�F�W�L�R�Q���R�I���K�D�]�D�U�G�R�X�V���V�X�E�V�W�D�Q�F�H�V���¦�¦�¦�¦ �5�R�+�6�5�R�+�6�5�R�+�6�5�R�+�6 �'�'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H

� �3�D�F�N�D�J�L�Q�J���'�L�U�H�F�W�L�Y�H���3�D�F�N�D�J�L�Q�J���'�L�U�H�F�W�L�Y�H���3�D�F�N�D�J�L�Q�J���'�L�U�H�F�W�L�Y�H���3�D�F�N�D�J�L�Q�J���'�L�U�H�F�W�L�Y�H���¦�¦�¦�¦ �3�D�F�N�3�D�F�N�3�D�F�N�3�D�F�N �'�'�'�'�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H�L�U�H�F�W�L�Y�H



Directives UE Performances énergétiques des 
bâtiments

Ecoconception des produits
utilisateurs d’énergie

Efficacité et services
énergétiques

(DPEB) 2002/91 (EUP) 2005/32 (ESE) 2006/32

MEDAD (DGUHC)
Expert : CSTB

MEDAD (DGEMP)
MEDAD (DGEMP)

Transposition
française en 

vigueur

Réglementation thermique 2005 (05-
2006) – labels

Arrêté rénovations mineures (05-2007)

Arrêté rénovations importantes (2008)

Étiquetage énergétique des bâtiments 
(après Diagnostic performances 
énergétiques) (09-2006) 

MEDAD (DGEMP)
Expert : Ademe

En attente des mesures 
d’exécution européennes :
Éclairage intérieur fluorescent
Éclairage extérieur
Éclairage domestique 

Expert : Ademe

Plan national d’action pour 
l’efficacité énergétique 
(PNAEE)

Certificats d’économies 
d’énergie (06/2006) 



RT - Méthode de calcul des consommations pour l’écla irage

� Applications aux bâtiments tertiaires :
�

- bâtiments usages bureaux
- bâtiments usages enseignement
- bâtiments usages d’hébergement
- logements et locaux similaires
- Ne s’applique pas à :

- éclairage architectural et scénographique
- éclairage extérieur- éclairage extérieur
- éclairage de sécurité
- éclairage de mise en valeur d’objets d’art et de 

marchandises



RT 2005 - Arrêté du 24 mai 2006
Label HPE 2005   = -10%
Label THPE 2005 = -20%



Durée annuelle d’occupation des bureaux

D : 2 500 heures

D 1 : 300 heures - Nuit, faible éclairement naturel

D 2 : 2 200 heures - Jour, fort ensoleillement

Durée annuelle d’occupation des écolesDurée annuelle d’occupation des écoles

D : 1700 heures

D 1 :   100 heures – nuit, faible éclairement nature l

D 2 : 1600 heures – Jour, fort ensoleillement 



Cecllocal : consommation d’éclairage électrique en une heure

Cecllocal = Pecl x A local x T 

Pecl : Puissance totale installée en W/m 2

Alocal : aire du local en m 2

Tecl    :               ( tn x C1 x C2) + ( t j x C3 x C4 x C34)

RT - Méthode de calcul des consommations pour l ’écla irage

C
1

: taux d’utilisation de l’éclairage en l’absence d’ éclairage naturel

C
2

: taux d’utilisation de l’éclairage en l’absence d’ éclairage naturel

C3 : Zone climatique : Corrige le nombre d ’heures de f onctionnement  suivant accès à la 
lumière du jour

C4 : Accès à l ’éclairage naturel : nul = 1 ; faible = 1 ; moyen = 0,8 ; fort = 0,6

C
34

: coefficient correctif de C
1

des locaux avec éclairage naturel



Durée annuelle pondérée de la consommation  de l’éc lairage électrique
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Sol. A Interrupteur C1 = 0,9 C34 = 0,3

Sol. B Détecteur de présence C1 = 0,7 C34 = 0,3

Sol. C Détecteur de présence + C1 = 0,7 C34 = 0,1
Gestion de lumière du jour



Arrêtés rénovations du 3mai 2007
Locaux de plus de 100 m 2 
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Future circulaire



L’éclairage fonctionnel extérieur

Voies urbainesRoutesRocades et périphériquesAutoroutes

Zones résidentielles

Giratoires Parkings

Chemins piéton 
pistes cyclablesZones industriellesPonts

TunnelÉchangeurs



� Télécommande
Télégestion

� Télésurveillance Système complet

Souhaits/Besoins                          Choix tec hnologiques

1                  2                  3

� Économie d’énergie
� Lampes
� Ballasts
� Luminaires



Chiffres clés en économie d’énergie

� 45 % : Passage du ballon mercure à la lampe sodium h aute pression

� 25 % : Passage du ballast ferromagnétique au ballast électronique
(perte ballast, rendement électrique dû à régulation  de la tension d’arc
de la lampe, maîtrise de l’énergie réactive)

� 20 % : Réduction de la puissance du luminaire pendant  une période
de nuit de 7 h (1 500 h à pleine puissance - 2 500 h  en régime réduit)

� 5 % : Maîtrise des heures d’allumage et d’extinction



Ballast électronique

Système de télégestion

Ballast électronique
+ réduction de puissance

• 95 % de l’économie    
générée sur la ligne 
« maintenance »

• 5% sur la ligne    
« Energie »

Le chemin vers l‘économie d‘énergie et les services

Ballast électronique

Ballast ferromagnétique avec 
relais de bi-puissance

Configuration la plus courante actuellement
Lampe SHP (150W) avec ballast ferromagnétique 

• 100 % de l’économie  
générée  sur la ligne 
« Énergie »



Economie d’énergie

Economie de maintenance



Technologie de la bi-puissance

� Pas de décrochement intempestif des lampes vapeur d e mercure,
iodures métalliques, ainsi que des lampes sodium HP  en dernier tiers de vie

� Réduction sélective des puissances des luminaires, chaque luminaires est 
indépendant
(pas de problèmes quand il y a différents types de sources et endroits dangereux)

� Possibilité de retour sur investissement

Avantages

� Compatible avec les ballasts électroniques
(fonctionne avec les nouvelles sources équipées de ballasts électroniques)

� Nécessité de changer le ballast

Inconvénient



Technologie de la réduction de tension

Avantages

� Pas d’intervention sur les luminaires

Inconvénients

� Décrochements intempestifs des lampes à vapeur de m ercure,
iodures métalliques, ainsi que des lampes sodium HP  en dernier tiers de vie

� Réduction non sélective de la puissance des luminai res
(problèmes quand il y a différents types de sources  et endroits dangereux)

� Difficulté d’obtenir des retours  sur investissemen t

� Impossibilité d’utilisation avec des ballasts élect roniques
(difficultés avec les nouvelles sources ne fonction nant que sur                        
ballasts électroniques)

Inconvénients



Avantages du ballast électronique

� Réduction du volume et du poids
� température, volume d’encombrement

� Optimisation intégration
� Temps de montage

� Sécurités intégrées :
� Protection contre les courts-circuits et la surchau ffe

� Amélioration de la durée de vie des lampes de 50%

� Facteur de puissance 0,98 constant

� Pertes internes du ballast réduites de 50% par rapp ort au ballast ferro-magnétique

� Tension 198–264V & fréquence 50 / 60Hz

� Optimisation nbre de références, réduction des stoc ks

� En version gradable permet une réduction de la lumi ère de 50% et de la puissance de 35%

� Maximun de distance entre le ballast et la lampe 5m



� Efficience énergétique :

Pertes internes d’un ballast ferro-magnétique 150 W  : 22 W
Pertes internes d’un ballast électronique 150 W : 1 0 W

� Rendement électrique :

Consommation moyenne d’une lampe 150 W sur un balla st ferro-magnétique :
Pendant sa durée de vie  : 187 W

Les 3 sources d’économie du ballast électronique

Consommation moyenne d’une lampe 150 W sur un balla st électronique : 166 W

� Facteur de puissance :

La compensation en ferro-magnétique sur une install ation neuve est de 0,96,mais 
subit une dégradation importante au delà d’environ 6 ans d’utilisation.
La compensation avec un ballast électronique est de  0,98 pendant toute la durée de 
vie du ballast : 50 000 heures

Le courant ligne augmente avec la dégradation du co s µ



172

198

Watt

160

187
14% d’économie

Consommation d’une lampe 70 et 150 W pendant la dur ée de vie

86
81

99

Changement de lampe

92
11% d’économie

En vieillissant, la tension lampe augmente donc la consommation

durée



IM :
� 35   W
� 70   W
� 150 W
� 250 W

SHP :
� 70   W
� 100 W
� 150 W
� 250 W  

Gamme



Avantages des ballasts électroniques pour lampes à décharge
par rapport aux ballasts ferro-magnétiques. Exemple  d’application

Expérience réalisée 

Sur des lampadaires équipés de lampes Sodium haute pression de 150W, 
permutation des ballasts ferro- magnétiques existants par des ballasts électroniques 
sans changer ni les lampes ni les luminaires.

Gain de puissance installée : 41%



Lumière 
d‘été

Changement des heures de réduction de puissance 
en fonction des heures d’hiver et d’été

16:00 09:00
heures

Lumière 
d‘hiver

7h de réduction



Centre de maintenance

modules

GSM, 
Internet, 

etc.

Modem



� On peut connecter jusqu’à 100 armoires par serveur

� Pour grosses installations 1 serveur maître et auta nt de serveurs esclaves
Que l’on a besoin.

� Informations retournées complémentaires
� Temps de fonctionnement des lampes
� Gestion des historiques des défauts 
� Gestion des alarmes (imprimante, email, SMS)
� Gestion des priorités des alarmes

Système de gestion



Les certificats d’économie d’énergie



Les certificats d’économie d’énergie
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L’économie d’énergie en éclairage intérieur
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